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    Présentation de l'éditeur

    
      [image: image]Le réchauffement climatique et le rôle des activités humaines sur notre climat deviennent de plus en plus perceptibles, et occupent une place grandissante dans notre vie quotidienne. Lutter contre le réchauffement climatique est un véritable défi : c’est celui que s’est fixé Jean Jouzel tout au long de sa carrière scientifi que. L’analyse des molécules emprisonnées depuis des dizaines de milliers d’années dans les carottes de glace des forages polaires lui a permis, avec d’autres glaciologues, de comparer températures et composition de l’atmosphère à différentes époques. Ils ont ainsi souligné, pour la première fois, l’importance de l’effet de serre dans le réchauffement climatique.

      Dans ce texte clair et enlevé, Jean Jouzel nous parle de son parcours, de ses travaux, de son engagement au sein du GIEC et nous introduit de manière claire à l’étude des climats passés pour mieux connaître et comprendre les climats futurs.

       

      Médaille d’or du CNRS, Jean Jouzel est climatologue. Il a été vice-président du groupe scientifique du GIEC entre 2002 et 2015. Il est co-auteur, avec Pierre Larrouturou de Pour en finir avec le chaos climatique et financier (2017).

    

  




 [image: pagetitre]




  
    La version audio du présent ouvrage

      est disponible à l’achat sur le site www.devivevoix.com

    couverture Paul Cox
© CNRS Éditions / De Vive Voix,

      coll. « Les Grandes Voix de la Recherche »,

      Paris, 2019.

    ISBN : 978-2-271-12769-3
      

      

      www.cnrseditions.fr

      www.devivevoix.com

    Ce document numérique a été réalisé par PCA

  





  Sommaire

  Introduction

  La rencontre avec Claude Lorius

  Premiers forages, premiers résultats

  Gaz à effet de serre et réchauffement climatique

  Une prise de conscience salutaire

  L'auteur

  Du même auteur

  Les Grandes Voix de la Recherche

  Retrouvez tous les ouvrages de CNRS Éditions





  
    
      
        Les Grandes Voix de la Recherche

        Une collection CNRS Éditions / De Vive Voix

        
          Donner la parole aux lauréats et lauréates de la médaille d’or du CNRS, la plus prestigieuse récompense scientifique française : telle est l’ambition de la collection Les Grandes Voix de la Recherche.

          En des textes courts et vivants, les médailles d’or retracent leur parcours, nous transmettent leur passion, nous présentent leurs travaux. Grâce à des contenus accessibles et à jour des dernières avancées scientifiques, ils nous introduisent au meilleur de la recherche française.

          En passeurs et médiateurs, ces grandes voix de la recherche explorent tous les domaines de la connaissance et présentent de manière claire les grands défis de la science.

          À écouter ou à lire, ces grandes voix de la recherche sont disponibles sous forme de livre audio et de livre papier.
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          Jean Jouzel, dôme de GRIP, Groenland, 1991-1992.

        

        ©  Fonds Lorius/CNRS Photothèque.

      

    

  





  
    Introduction

    
      Indéniablement, le problème du réchauffement climatique et du rôle des activités humaines sur notre climat devient chaque jour plus perceptible. Il prend, je crois, de plus en plus d’importance dans notre vie quotidienne. Ses conséquences sont désormais mieux connues, comme en témoignent de grandes conférences internationales comme celle qui a conduit à l’Accord de Paris. Une prise de conscience s’est faite jour : lutter contre le réchauffement climatique, le limiter de façon à ce que les jeunes générations puissent s’y adapter, constitue un véritable défi que j’ai souhaité relever au cours de ma carrière scientifique.

      Au départ, je ne m’intéressais pas du tout au réchauffement climatique. D’ailleurs, quand j’ai commencé ma carrière, dans les années 1970, on parlait plutôt de la prochaine période glaciaire. En effet, les trois dernières périodes chaudes appelées aussi interglaciaires, ont duré au maximum 10 000 ans. Comme nous étions depuis 10 000 ans dans une période chaude, l’idée selon laquelle nous pourrions assez rapidement revenir à une période glaciaire était largement répandue, et était au cœur des conversations. En fait, ce n’est pas le cas : notre civilisation s’est développée dans une période interglaciaire qui devrait durer environ 25 000 ans. Pourquoi ? Tout simplement parce que l’orbite terrestre est actuellement quasiment circulaire, avec peu de variation d’insolation.

      Notre problème n’est donc pas la prochaine période glaciaire. Notre problème porte sur le fait que ce sont nos activités qui vont modifier notre climat. Je m’y suis consacré, en partant du principe que les climats passés pourraient nous apporter des informations pertinentes pour mieux appréhender son évolution future.

    

  







La rencontre avec Claude Lorius


Je considère que j’ai eu beaucoup de chance d’avoir rencontré Claude Lorius lorsque je suis arrivé, grâce à Etienne Roth, au laboratoire de géochimie isotopique à Saclay en 1968. Glaciologue qui a une quinzaine d’années de plus que moi, il avait déjà soutenu sa thèse et participé à plusieurs expéditions polaires. Au début de l’année 1969, il revenait tout juste de Terre Adélie où il avait fait une grande campagne de prélèvement d’échantillons de surface avec une expédition américaine.
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